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L’Affaire Merah, un tournant dans la campagne ? 

Vi e t Ti e j, S ie es Po / Ce t e d’Etudes Eu op e es 

 

L’affai e Me ah a e is la uestio  du te o is e, de l’isla  et de l’i ig atio  au e t e de l’a tualit  
présidentielle. On peut certes s’i te oge  su  la pe ti e e de e tai es a al ses so ai es o sid a t 
les v e e ts d a ati ues de Toulouse et Mo tau a  o e ep se tatifs de l’ tat de l’e se le du 
p o essus d’i t g atio  e  F a e ou de la o pati ilit  e t e la eligio  usul ane et les valeurs de la 

République1. Pourtant, force est de constater que ce lien a été fait par des responsables politiques et des 

analystes de premier plan. Les déclarations de Marine Le Pen sur les Mohamed Merah qui seraient 

actuellement sur les bateaux et les avions en route vers la France ne sont que les plus visibles.  

Ces évènements peuvent peser sur la présidentielle de différentes manières. Le premier effet serait un 

effet d’age da. Les a pag es le to ales volue t aussi selo  les sujets ui  so t a o d s ou ui s’  
i pose t. Aut e e t dit, la o jo tu e au o e t d’u e le tio  peut du a le e t affe ter « ce à quoi 

on pense » au o e t de vote , ’est-à-di e les e jeu  p io itai es à p e d e e  o pte. L’affai e Me ah 
peut ainsi peser par le retour soit des préoccupations sécuritaires, de la même façon que la tuerie de 

Na te e ou l’ag essio  de « Papi Voise » avaient marqué la présidentielle de 2002, soit par les 

préoccupations autour de la diversité en France, à la manière des émeutes de 2005.  

Un deuxième effet pourrait être celui de la réanimation de valeurs anti-immigrées ou autoritaires dans une 

f a ge de l’ le to at. Lo gte ps les he heu s pe saie t ue les i dividus disposaie t de dispositio s 
stables sur ces questions, forgées et développ es d s l’e fa e et l’adoles e e2. Les théories les plus 

récentes envisagent que les individus  disposent simultanément de préférences anti et pro-immigrées, 

autoritaires ou « laxistes », les unes dominant sur les autres en fonction du contexte immédiat3. Toulouse 

et Mo tau a  so t sus epti les d’avoi  odifi  l’ uili e e t e p f e es a tago istes hez de 
nombreux électeurs.  

Un troisième effet possible pourrait être un changement dans la manière dont les candidats sont 

appréhendés et évalués. Cet effet, désigné comme « priming effect4 »aux Etats-Unis, découle de la manière 

so t li s les juge e ts su  les a didats et les e jeu  do i a ts au o e t de l’ le tio . Les ualit s 
recherchées chez un(e) président(e) ne seront pas les mêmes selon que le pays est en guerre ou en paix, 

ue la a pag e po te su  la s u it  ou su  les i galit s so iales. L’affai e Me ah a pu ai si fai e -

e ge  les ualit s galie es de la p side e, alo s u’ava t la o p he sio  et la p o i it  voi e la 
« normalité ») pouvaient être plus recherchées et valorisées par les électeurs. 

La présente note traite de ces deux derniers effets potentiels. 

 

                                                           
1
 Pou  juge  de l’ tat de l’i t g atio , les le teu s pou o t ai si se f e  au  diff e ts appo ts liv es et e u tes ui dressent 

une vision beaucoup plus nuancée (voir notamment, Chris Beauchemin, Christelle Hamel et Patrick Simon (dir.), Enquête 

trajectoires et origines: la diversité des populations en France: premiers résultats, documents de travail de l'INED, 2010, 
http://www.ined.fr/fichier/t_publication/1516/publi_pdf1_dt168_teo.pdf) 
2
 La théorie de la « personnalité autoritaire » d’Ado o est ep se tative de ette o eptio  sta le des p jug s. 

3
 Voir notamment K. Stenner, The Authoritarian Dynamic, Cambridge, Cambridge University Press, 2005 et Paul Kellstedt, The mass 

media and the dynamics of American racial attitudes,  Cambridge, Cambridge University Press, 2003. 
4
 Shanto Iyengar, Donald Kinder, News that matters, Chicago, University of Chicago Press, 1987 

http://www.ined.fr/fichier/t_publication/1516/publi_pdf1_dt168_teo.pdf


La « dynamique autoritaire »
5
 ? 

Dans son ouvrage de référence Karen Stenner identifie différents mécanismes qui amènent l’ le to at d’u  
pays à « revenir en arrière », tant sur la question de la tolérance que sur des droits civiques acquis. Dans 

ces moments de « crise normative », où « l’u it  de la atio  » est en danger les préférences autoritaires 

des électeurs reprennent le dessus sur les considérations et préférences plus tolérantes. Les évènements 

de Toulouse au aie t t s ie  pu fai e pa tie de es o e ts de ise, ais pou  l’heu e les e u tes T i-
Élec ne confirment pas cette hypothèse. 

 

 

On dispose de plusieurs i di ateu s de valeu s su  les uels l’affai e Me ah tait sus epti le de pese  : 

e tai s aff e ts à l’i s u it  et l’auto ita is e ta lisse e t de la pei e de o t, e pas se se ti  e  
sécurité, supprimer les allocations aux familles de mineurs délin ua ts  d’aut es à l’i ig atio  d oit de 
vote aux étrangers, t op d’i ig s, e i hisse e t ultu el, l’isla  o e u  da ge . Pou  le oi s les 

sultats so t itig s. Pou  plusieu s s ies les va iatio s e t e l’e u te de d ut f v ie  et l’e u te de 

fin mars sont égales ou inférieures à 4 points de pourcentages ; se sentir en insécurité (aucune évolution), 

l’isla  o e da ge   poi t , l’e i hisse e t ultu el pa  l’i ig atio   poi ts , le o e 
d’i ig s et le ta lisse e t de la pei e de mort (4 points). On reste donc dans les limites induites par la 

a ge d’e eu  des e u tes pa  so dage. Su tout pou  e tai es de es s ies, ota e t la pei e de 
o t et le o e d’i ig s, les iveau  « conservateurs » atteints fin mars sont égaux ou inférieurs à 

eu  ui avaie t t  elev s e  d e e . Diffi ile do  d’  voi  u  effet Me ah, il s’agit plutôt de va-

et-vie t al atoi es lassi ues da s l’ tude des va iatio s  d’opi io .  

Seules deux séries sur sept enregistrent des évolutions plus significatives : l’oppositio  au d oit de vote des 
étrangers progressent de 6 points et le soutien à la suppression des allocations familiales de 7 points. On 

peut toutefois se demander si les évolutions sur le droit de vote ne sont pas dues à la politisation de cet 

                                                           
5
 Selon le titre du livre de Karen Stenner 
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enjeu depuis  le début de la campagne. Clairement la droite regagne du terrain sur cette question, tout en 

esta t i o itai e, ais e ouve e t e s’est pas i iti  ap s les v e e ts de Toulouse. 

On pourrait nous opposer que les questions utilisées ici mesurent des valeurs réputées plus stables que des 

uestio s plus o jo tu elles o e la popula it  d’u  espo sa le politi ue pa  e e ple. Cette 
objection ne tient pas quand on compare les évolutions lors de la dernière « crise normative » en date en 

France, au moment des émeutes à l’auto e  2005. 

 

 

Su  la uestio  du o e d’i ig s, les opi io s o se vat i es avaie t p og ess  de  poi ts ; quant 

au se ti e t d’i s u it  il avait p og ess  de  poi ts. E  o pa aiso  les v e e ts de Toulouse et 

Mo tau a  ’o t pas t  le s is e d’opi io  aus  pa  les eutes.  

Cepe da t, l’affai e Me ah peut t e u e « he d’opi io  le te » ou avoir des effets politiques plus 

souterrains. Ainsi en mars 2006 les opinions conservatrices étaient eve us à leu  tiage d’ava t les 
eutes, ais l’i pa t de la ise des a lieues s’est fait se ti  da s les u es de . Cette le tio  

présidentielle se caractérise comme celle où les positions sur les enjeux culturels ont le plus influencé les 

votes, y compris entre Nicolas Sarkozy et Ségolène Royal6. O  peut do  ett e l’h poth se suiva te : 

da s u  o te te où es valeu s ’o t ja ais  auta t pesé su  le pla e e t à gau he ou à d oite l’affai e7 

Merah peut avoir contribué à cristalliser un peu plus ce clivage, au détriment des valeurs et des préférences 

sociales et économiques notamment. Autrement dit, 2012 pourrait bien être un vote culturel plus que 

socioéconomique. 

                                                           
6
 Voir Etienne Schweisguth, « Le trompe-l’oeil de la d oitisatio  », Revue française de science politique, 57 (3), juin 2007, pp. 393-

410, Vincent Tiberj, « la politique des deux axes : variables sociologiques, valeurs et votes en France (1988-2007), Revue Française 

de Sciences Politique, vol 62 n°1, 2012, p. 71-108. 
7
 Voir Vincent Tiberj, « Valeurs de gauche, valeurs de droite : permanences et mutations », 

https://sites.google.com/a/iepg.fr/trielec/resultats-analyses/enquetes-pre-electorales/vague-4---fevrier-
2012/valeursdegauchevaleursdedroitepermanencesetmutations  
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Une re-présidentialisation ? 

Un résultat marque en matière de traits de personnalité. Nicolas Sarkozy était le candidat pour lequel on 

o statait le oi s d’ volutio s depuis o to e  ; la dernière vague du baromètre  TriÉlec semble 

marquer une rupture face à cette « inertie personnelle ». Le candidat souffrait ici sans doute de son statut 

d’h pe p side t so ta t : les le teu s, u’ils l’app ie t ou o , le o aissaie t t op ie  pou  ue la 
campagne électorale, en temps normal, ne modifie leurs jugements à son endroit. Pourtant entre février et 

fin mars, il a progressaé significativement sur un trait de personnalité bien particulier : celui de « l’ toffe 
présidentielle ». En février, 60% des personnes interrogées considéraient que le président sortant avait 

l’ toffe de l’e ploi. E  ela il e deva çait F a çois Holla de ue d’un point. Fin mars la donne a changé : 

François Hollande a perdu 9 points passant de 59% à 50% et Nicolas Sarkozy en a gagné 6 progressant de 

% à % et le eplaça t à so  iveau de f v ie  . L’ a t e t e les deu  p i ipau  a didats attei t 
désormais 16 points. 

Le candidat socialiste garde des atouts. Il devance largement le président sortant en matière de 

o p he sio  des p o l es, de volo t  de ha ge  les hoses ou pa  le oi d e ejet u’il sus ite. Mais 
sur cet indicateur essentiel de la fon tio  p side tielle ui e voie au leade ship et à l’auto it , Ni olas 
Sa koz  a eus  l’ a t et lai e e t Toulouse et Mo tau a  o t jou  da s ette e-présidentialisation. 

Nous avons aussi testé la manière dont les électeurs jugeaient les réactions des candidats face aux drames 

toulousai s et o tal a ais. Su  les i  a didats test s, le p side t so ta t est elui do t l’a tio  et les 
positio s fa e à l’affai e Me ah o t t  les plus visi les et app ouv es. Seuls % des pe so es i te og es 
ne con aissaie t pas l’a tio  de Ni olas Sa koz   o t e % pou  F a çois Holla de, % pou  Ma i e Le 
Pen, 38% pour François Bayrou et 45% pour Jean-Lu  M le ho . Qua t au deg  d’app o atio , %  des 
pe so es i te og es o t app ouv  l’a tio  du p side t contre 51% pour François Hollande. Les autres 

a didats e e ueille t da s le eilleu  des as u’e vi o  u  tie s  d’app o atio . Le a didat so ialiste a 
réussi à surnager dans une séquence où traditionnellement la gauche est handicapée, mais le président 

sortant a bien marqué des points. 

C’est d’auta t plus visi le ua d o  a al se le soutie  au  diff e ts a didats selo  le positio e e t 
idéologique. 



 

François Hollande fait mieux que limiter les dégâts : son action est clairement approuvée dans son camp et 

une courte majorité des électeurs « non-alignés » politiquement lui donne un satisfecit. Il devance même 

de 13 points François Bayrou dans un segment idéologique stratégique. Mais clairement le grand gagnant 

reste Nicolas Sarkozy. Premièrement celui- i est plus app ouv  pa  so  o au du  le to al ue e l’est 
François Hollande par la gauche (82% contre 64%). Deuxièmement, sa principale concurrente pour ce 

seg e t le to al est el gu e à  poi ts de i e lui alo s ue l’ a t à gau he e t e Hollande et 

M le ho  est de  poi ts . T oisi e e t l’app o atio  de so  a tio  t a s e de le livage gau he/ 
droite : % des le teu s de gau he l’app ouve o t e % des le teu s de d oite fa e à elle de F a çois 
Hollande) et 66% des électeurs non-alignés (soit autant que François Hollande dans son noyau dur). 

Clai e e t Ni olas Sa koz  a su i a e  lo s de ette s ue e la figu e de asse le e t u’il pei ait à 
personnifier lors de son mandat.  

 

E  o lusio , diffi ile de di e si l’affai e Me ah se a v ai e t u  tou a t pou  la p side tielle de . 
Depuis les d ats se le t avoi  volu  ve s d’aut es sujets et les a estatio s da s les ilieu  isla istes 
commencent à susciter certaines criti ues. Mais o  peut d jà ti e  e tai s l e ts d’a al se.  cette 

séquence a pe is à Ni olas Sa koz  d’i a e  u  st le p side tiel do t o  sait u’il a fi i  e  8 

et ui pa le à o e d’ le teu s ; 2) elle a sans doute contribué à cristalliser les clivages culturels entre la 

gau he et la d oite. Bie  ava t Toulouse et Mo tau a , o  disposait d’i di ateu s o ve ge ts ui 
laissaie t p voi  u’ils allaie t pese  t s fo te e t le  av il9.  La tenda e e s’est pas i ve s e. 

8 avril 2012 

                                                           
8
 Daniel Boy Jean Chiche, « L'image des candidats dans la décision électorale », Revue française de science politique, 57 

(3-4), juin-août 2007, pp. 329-342 
9
 Pierre Martin, « Les enseignements des élections cantonales », Commentaire, 134 (2011), p. 453-462, et « l’i ig atio  : un piège 

pour la droite ? », Commentaire, 132 (2010), p.1027-1036 ; Nonna Mayer, Guy Michelat, Vincent Tiberj, « racisme et xénophobie en 
hausse : retournement historique ou effet de contexte ? » Co issio  atio ale o sultative des d oits de l’ho e, La lutte 

contre le racisme et la xénophobie. 2011, Paris, La Documentation française, 2012, p. 35-4. 
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